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Notre region a subi pendant la periode 1980- 1981- 1982 un-net 
deficit des precipitations. Les hauteurs de pluie ont ete de 615,1 nun 
en 1980 et de 720 nun en 1981. Pendant la periode Decembre 1980 a 
Novembre 1981 le bilan a ete particulierement faible : 507,0 nun ; soit 
un deficit de 40% par rapport a la moyenne annuelle calculee sur 40 ans 
d'observation (Y. VERNET, 1952), avec conune consequences un hiver 1980-
1981 sans neige. Une quantite notable d'eau est tombee en Decembre 1981 
(142,5 nun a Monaco), mais parallelement la secheresse s'est accrue 
pendant le premier semestre 1982 (38 nun de Janvier a Mai). La mer a done 
subi en double deficit : les pluies et les apports d'eau douce, parti­
culierement importants d'habitude a la fonte des neiges. 

L'objet de ce travail est de rendre compte des consequences 
oceanographiques de cette situation meteorologique. 

Dans le cadre du progranune d'etude de la baie de Monaco, des 
mesures sont effectuees bi-mensuellement aux profondeurs standardq,en 
trois points de la baie et a une station situee a 6 milles au large sur 
un fond de 1100 metres (point T) de coordonnees (43°. 37'N, 007° .28'E). 
Entre Septembre 1978 et Mai 1982, 79 sorties ont ete effectuees. 

Les salinites mesurees au point T, aux deux immersions : 0 met 
100 m, ont ete comparees (tableau 1) aux valeurs moyennes deduites des 
mesures de Richard, Sirvent et Oxner (1907 - 1914). L'accroissement de 
salinite depuis 1981 apparait nettement. 

Nous avons calcule le contenu de sel au point T en definissant 
une colonne d'eau de surface unite 1 cm2 et de profondeur 200 m. On 
observe un accroissement pratiquement constant de ce parametre tout au 
long de l'annee 1981 (fig. 1). Globalement, le contenu en sel de la 
colonne d'eau a augmente de 8,082g soit une augmentation de salinite de 
0,404°/oo, passant de 38°/oo, a 38,4°/oo, salinite proche de l'eau de 
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MOIS 

Janvier 

Fevrier 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

A out 

Septembre 

Octobre 

Novembre 

Decembre 

T A B L E A U I 

COMPARAISON DES MESURES DE SALINITE OBTENUES EN 1979-1980-1981-1982 

et des VALEURS MOYENNES DE 1907 - 1914 

1979 1980 1981 1982 1907-1914 -------- ------- .i....------- .... -------- ~ -------- ------- -------- ------- ~--------~---------

Surf ace 100 m Surface 100 m Surf ace 100 m Surface 100 m Surf ace 100 m 

38.09 37.55 37.82 38.03 38.12 38.03 38.33 38.37 38.19 38.13 

37.80 37.99 37.85 37.84 38.11 38. 23 38.19 38.17 38.06 38.14 

37.47 37.95 38.05 38.09 38.24 38.22 38.24 38.23 38.08 38 .17 

37. 77 37.86 37.86 37.99 38.10 38 .12 38.20 38.22 37.45 38.06 

37.89 38.09 37.93 38.08 38. 29 38.33 37.79 38.05 

37.83 38.04 37.66 37.98 37.95 38.30 37.91 38. 06 

37.91 38.09 38.00 38.13 38 .35 38.30 37.96 38.12 

38 .15 38.14 38.15 38.06 38. 45 38. 27 38 .12 38.22 

38.16 38.17 38.13 38.05 38. 52 38.36 38.17 38. 2 3 

37.97 37.81 38.03 37.99 38.46 I 38.32 38.23 38.24 

37.95 37.99 38.05 37.91 3.X-. 36 I 38.23 37.82 38. 20 

38.17 38.11 38. 36 38.40 38.13 38.14 

....... 
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fond mediterraneenne (H. LACOMBE, P. TCHERNIA, 1972). Il existe une 
deuxieme anomalie liee a la premiere, dans les observations hydrologiques 
de 1981-1982. L'eau de surface etant plus dense que d'habitude, les 
rnouvernents verticaux ont ete favorises. On observe une therrnocline 
s'approfondissant plus tot que d'habitude (BETHOUX, 1975) : a 50 rn 
le 20/05, a 75 m, le 10/08. 

Les differents termes du bilan thermique de la mer ont ete 
calcules suivant la methode que nous avons deja utilisee (BETHOUX, 
ETIENNE, IBANEZ, RAPAIRE, 1980). Sur l'annee, les differents echanges 
thermiques avec l'atmosphere sont tout a fait conforrnes aux valeurs 
moyennes avec notamment un apport solaire plutot inferieur a la normale 
et une perte de calories par evaporation tres moyenne. La comparaison 
des valeurs mensuelles des differents parametres meteorologiques (apport 
solaire, vitesse du vent, nebulosite, humidite .. ) avec les valeurs moyen­
nes e tab lies sur region' conforte ces resul tats nfr:neriques : vent et enso­
lei l lement legerement inferieurs a la moyenne, humidite et nebulosite 
legerement superieurs. 

I. AUGMENTATION DE SALINITE DUE AU DEFICIT EN EAU 

Les fortes salinite rencontrees ne peuvent pas etre expliquees 
par une evaporation importante a la surface de la mer. Mais si les quantites 
d'eau evaporees soit: (QE/L x 4.18) mm: chaleur latente de l'eau, cal­
culee entre les deux dates separant chaque profil hydrologique ne sont 
pas exceptionnelles, elles ne sont pas compensees par les pluies. On 
observe done un deficit en eau douce tout au long de l'annee ; deficit 
aussi bien du a celui de la pluie qu'au manque d'advection d'eau douce 
venant de la cote. La conservation du sel dans la mer impose la relation 

V X S : Constante avec V : volume de la colonne d'eau etudie 

S quantite de sel de la colonne d'eau 

soit en derivant : 6V 6S 

6V E - P (E 
(P 

v s 

quantite d'eau evaporee) 
hauteur de pluie) 

d'ou 6S accroissement de salinite provoque parle deficit en eau. On 
calcule alors une salinite theorique : 

S cal = S + 6S 
I 

s1 : salinite moyenne de la colonne d'eau au temps t 1. 

... I . .. 
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Or au temps T2 la salinite mesuree est s2 ; differente de S cal 
du fait des melanges par advection dans la colonne d'eau de salinite 
differente. Sur la figure 2 sont repartees, d'une quinzaine a l'autre 

. les augmentations de salinites liees au deficit en eau douce. Dans 
l'annee, le "LlS" a ete tres rarement negatif ; par contre, il peut 
atteindre de fortes valeurs, jusqu'a 0.06°/oo• Si l'on fait la somme 
sur l'annee des "LlS", on trouve un accroissement de salinite global 
de 0.353°/oo• Or, nous avons vu que les profils de salinite revelent 
une augmentation de 0.404°/oo• Nous pouvons done en conclure que les 
fortes salinites rencontrees dans la region pourraient etre dues au 
seul deficit local en eau douce L(E-P) en negligeant l'influence de 
l'advection haline. Or nous savons que les courants sans assez importants 
dans la region. Le calcul du bilan fait jouer, a cette advection, un 
role tres minime (0,05°/oo), tout au mains en bilan globa1 sur l'annee 
on doit done en deduire que l'eau venant du large a subi en 1981, une 
augmentation de salinite equivalente a celle observee dans la region 
et que le processus a ete equivalent sur toute une partie du bassin 
mediterraneen (ce qui nous semble confirme par les donnees pluvio­
metriques et les resultats de mesures que nous avons effectuees dans le 
canal de Corse et la mer Ligure, avec des salinites de surface de res­
pectivement 38,387°/ 00 et 38,308°/ 00 en Novembre 1981 et Mars 1982. 

II. CONCLUSION 

Les anomalies hydrologiques, fortes salinites et approfondis­
sement de la thermocline, observees durant l'annee 1981 peuvent etre 
dues uniquement au deficit des precipitations dans la region et dans les 
regions environnantes du bassin nord-mediterraneen. Cette situation 
anormale ayant entraine des densites plus importantes qu'habituellement 
pour les eaux superficielles; ceci devrait avoir provoque au large la 
formation d'eau profonde, malgre la clemence des hivers. Si ce phenomene 
a eu reellement lieu, il confirme. le caractere exceptionnel de cette 
annee. 
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